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L’École Dynamique : une autre façon d’apprendre

L’École Dynamique : une autre façon d’apprendre
Marie-Odile Sylvain, parente d’élève
Je suis contente de venir ici.

Maxence Sylvain, élève
Bah moi aussi, c’est super.

Voix off
Quelques jours avant la rentrée, Marie-Odile Sylvain et son fils viennent donner un coup de main pour que tout soit prêt. Cette école, c’est un peu celle de la dernière chance pour Maxence qui souffrait dans le système scolaire traditionnel. 
Marie-Odile Sylvain, parente d’élève
On a tous l’image de l’école classique comme on l’a vécue nous et c’est vrai que de m’être retrouvée confrontée à un enfant qui avait des angoisses ou qui avait du mal à entrer dans la bonne case, du coup l’École Dynamique, ça a été pour nous un peu une révélation. 

Maxence Sylvain, élève
Parfois, il y a des tensions dans les autres écoles ou voilà, alors que là, tu te dis pas « là, bon ça va être bizarre et tout ça » … Non, non, c’est super et on sait qu’on s’entraide et tout ça, voilà.
Deuxième élève

On pourrait pas dire c’est passionnant, mais c’est plus intéressant que l’école classique.

Voix off
Et le jour de la rentrée, on comprend vite ce que cette école a de particulier. Les parents et les élèves arrivent quand ils le veulent, pas d’horaires et surtout pas de cours, pas de profs, aucun apprentissage imposé. Si Alicia, par exemple, a envie de dessiner toute la journée, c’est ce qu’elle fait.
Alicia, élève
J’aime pas quand les gens me disent quoi faire, alors si moi je trouve ce que je dois faire, ben, je crois que c’est mieux pour moi, c’est plus facile d’apprendre comme ça pour moi.

Voix off

C’est une école hors contrat qui s’inspire d’un modèle américain né dans les années 1960. Ici, élèves et encadrants se retrouvent sur un pied d’égalité. Les âges, les niveaux se mélangent et c’est cette liberté qui a convaincu les parents de Jean.

Maud, parente d’élève
Les bases, c’est la liberté, le respect, la justice, la confiance donc pour moi, c’est vraiment le… c’est le terreau de l’épanouissement d’un enfant et en plus qui va pas brider son enthousiasme.

Voix off

Aucune matière n’est enseignée. Si un élève ne sait pas encore bien lire à huit ans, cela n’inquiète personne.
Tsao Rakotoarisaa, parent d’élève
Tous les enfants savent compter, ça, c’est une chose et pour ce qui est de la lecture, parce que c’est souvent ce sujet qui préoccupe autour de nous, ça vient progressivement et ça se passe sous forme de jeux.
Voix off

L’école n’a que 4 ans. Difficile d’avoir du recul, elle n’a pas d’autre prétention que d’accueillir temporairement ceux qui font ce choix.
Nagis El Berria, membre de l’École Dynamique de Paris
On a pas mal de turn-over
 parce que c’est quand même un choix difficile, c’est pas évident de lâcher, en tous cas de faire cette confiance à ce point dans le développement de son enfant et, en tous cas, d’abandonner l’idée des programmes et donc certaines familles qui font ce choix-là, pour diverses raisons, parfois décident d'arrêter l’aventure et puis on en a d’autres qui arrivent.

Voix off

Une aventure qui semble répondre à un besoin pour des élèves souvent en rupture avec le système scolaire. Malgré le coût, 5 000 euros par an, chaque année, l’École Dynamique grandit. Il en existe près de 40, en France, aujourd’hui.
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Transcription





� Turn-over (anglais) : rotation, renouvellement des effectifs.
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